
L’ECHO DU SAHEL
J O U R N A L  D E  L ’ A S S O C I A T I O N  P A Y S A N S  S O L I D A I R E S   

NUMÉRO SPÉCIAL BOCAGE                                                  DECEMBRE 2024

ÉDITORIAL
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Chers membres, chers amis de Paysans Solidaires,

La situation sécuritaire du Burkina Faso se stabilise, cependant, les familles des « déplacés »
oscillent depuis une année entre espoir de retourner dans les villages et déception de devoir
reporter le retour. Heureusement, l’association paysanne Wéofinti et les autorités de la région du
Nord continuent à prendre soin d’elles. Grâce à Wéofinti, à Terre Verte, à son équipe technique et
à son directeur Nassirou Yarbanga, la culture des sols, les activités et les formations en
agroécologie, artisanales et scolaires continuent.

Il est essentiel de permettre aux familles démunies de pratiquer, de renforcer les savoir-faire, de
nourrir l’espoir et de garder le courage de reconstruire l’économie locale, sociale et écologique.

Le concept de « Terre Verte »  (www.eauterreverdure.org), expliqué dans cette édition de l’Echo  
du Sahel, démontre toute son efficacité. L’appui de l’équipe technique aux familles paysannes
permet la restauration des terres dégradées et ainsi l’augmentation des ressources alimentaires,
ce qui crée une réelle valeur ajoutée. 

Les pratiques d’agroécologie et d’agroforesterie protègent les terres fertiles dans le Sahel, mais
aussi sur notre territoire. Au Pied du Jura, les producteurs locaux manquent en effet de pluies
régulières nécessaires aux cultures des fruits et légumes. Ils se réinventent pour pallier aux
poches de sécheresses prolongées qui posent des problèmes de plus en plus graves.

Le défi de l’eau, dans le Sahel ou dans notre district, demande un réapprentissage qui intègre
complètement la gestion de l’eau de pluie et ajoute, ici ou là-bas, une pression qui impose aux
cultivateurs de s’ouvrir à devenir des « Cultivateurs de pluies ». 

NOUVELLES DE WEOFINTI 
ASSOCIATION INTER-VILLAGES
FERME PILOTE DE BARGA

WÉGOUBRI, LE BOCAGE SAHÉLIEN 
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N a s s i r o u  Y A R B A N G A
D i r e c t e u r  d e  l a  F e r m e

p i l o t e  d e  B a r g a

Cultures

Durant la saison sèche (novembre à mai), 44
bénéficiaires (femmes et hommes) ont été accom-
pagnés dans leurs activités de maraîchage : oignon et
pomme de terre surtout, mais aussi haricot vert,
choux, aubergine, courgette, etc. Cette année, la
production d'oignons a été très bonne, tandis que les
pommes de terre ont souffert des difficultés
d'approvisionnement en eau. Les légumes produits
étant destinés à l'autoconsommation mais aussi à la
vente, les maraîchers ont pu provisionner, en fin de
saison, un montant pour les intrants (semences,
engrais) de la saison à venir.

Durant la saison pluvieuse (juin à octobre), ce sont les
activités de re-végétalisation, inspirées du bocage, qui
dominent. 152 ménages ont été appuyés et conseillés
pour leurs cultures de sorgho, mil, maïs, niébé, ainsi
que pour leurs plantations d'arbres et arbustes.
Chaque intéressé a reçu une pioche à zaï, une daba
(houe pour le labour), du compost et des plants pour
le reboisement, ces derniers étant produits dans la
pépinière de l'association. Doucement, les enfants
des familles paysannes s'initient eux aussi aux travaux
des champs.

Des formations pratiques sont dispensées, par
exemple sur le zaï ou pour minimiser les pertes
pendant les récoltes. 14 paysans ont aussi été formés
à l'enrobage des semences, qui consiste en un
mélange de terre argileuse, de cendre et de compost
protégeant les semences des oiseaux et des insectes,
en attendant les premières pluies et le démarrage de
la végétation.

Les visites de terrain et animations sont nombreuses
pour motiver les paysans à mettre en œuvre des
bonnes pratiques agroécologiques, ce qui permet
aussi de diffuser progressivement ce savoir-faire dans
la région.

Aux dernières nouvelles, les pluies ont été faibles en
juin mais plutôt bonnes par la suite, laissant espérer
de bonnes récoltes.

NOUVELLES DE WEOFINTI
PROPOS REPRIS DES NOUVELLES BOCAGÈRES 2024 DE L’ASSOCIATION INTER-VILLAGES WEOFINTI
ET DE LA FERME PILOTE DE BARGA  

R e m i s e  d e  d a b a s  e t  d e  p l a n t s  

Activités génératrices de revenu des femmes

Un cahier-comptable a été mis en place pour les
équipes, afin de faciliter une bonne gestion. La
fabrication de savon se diversifie et certaines femmes
sont elles-mêmes devenues formatrices pour
d'autres populations déplacées. 

3 filles ont été formées en teinture-tissage et ont
maintenant pu débuter leur activité à Ouahigouya.

Une nouvelle formation en boulangerie-pâtisserie est
en cours pour 35 femmes. Les premiers fours ont déjà
été construits par des maçons de nos villages et la
production a pu commencer. 

Soutien

En dehors du contexte de Barga, les familles
paysannes de Weofinti déplacées à Ouahigouya
continuent d'être soutenues par l'équipe de la
ferme et par Paysans Solidaires, représentée sur
place par Jules Ouédraogo.

Les assemblées mensuelles de Weofinti connais-
sent une belle participation (50 à 120 personnes)
tout au long de l'année, démontrant au quotidien
l'importance de l'association pour les familles
paysannes de nos villages.

Formation

A Ouahigouya, les frais de scolarité de 141 élèves ont
pu être pris en charge. A l'école du bocage de Guiè
(Terre Verte), les 3 jeunes de Weofinti se sont bien
intégrés et leur cursus se poursuit. Enfin, 19 jeunes
suivent une formation au Lycée technique de Saaba
de Ouagadougou (maçonnerie, couture, électricité).
De retour à Barga, toutes ces compétences seront
des atouts précieux pour reconstruire l’économie.



WÉGOUBRI, LE BOCAGE SAHÉLIEN 
RÉSUMÉ BASÉ SUR DIVERS DOCUMENTS DE TERRE VERTE (H.GIRARD, N.YARBANGA)

Le bocage se définit comme un maillage de haies-vives entourant chaque parcelle de culture
ou d’élevage et formant un paysage rural qui permet de conserver une partie du rôle de la forêt
originelle dans les activités agropastorales.

Le bocage fut traditionnellement une pratique paysagère d’adaptation à un milieu difficile
(escarpé, humide, venteux) ou en voie de dégradation du fait d’une surexploitation. On retrouve
cette forme paysagère principalement en Europe et dans quelques pays d’Afrique (Togo,
Cameroun, Rwanda).

Le bocage sahélien est l’adaptation de cette pratique au contexte sahélien en proie à une
désertification pernicieuse depuis le milieu du 20ème siècle. Au Sahel, le bocage a pour
première vocation de garder l'eau de pluie là où elle tombe, par des aménagements de
diguettes et de mares qui sont renforcées et pérennisées par des haies vives capables de garder
la totalité de l’eau pluviale dans chaque champ. Cette eau n’en sortira que par infiltration vers les
nappes phréatiques ou par évapotranspiration, atténuant ainsi l’action érosive des eaux de la
mousson.

La technique traditionnelle du Zaï, qui consiste à concentrer l'eau et les nutriments autour de la
plante cultivée, y est également appliquée et poursuit les mêmes objectifs.

De ce «ruissellement zéro», il résulte une végétalisation efficiente d’un espace rural sahélien
reconquis par les paysans, dans le maintien de la biodiversité de ce milieu extrêmement fragile.
Il en découle un espace totalement restauré où agriculture n’est plus synonyme d’érosion, où
élevage n’est plus synonyme de surpâturage et où les arbres et arbustes sont harmonieusement
intégrés à l’environnement, avec à la clé une augmentation très significative des rendements
agricoles.

Pour relever le défi de l’aménagement bocager à grande échelle, TERRE VERTE s’appuie sur une
approche communautaire avec des associations inter-villageoises dotées de fermes pilotes
comme chevilles ouvrières. La question foncière étant la clé de tout aménagement des terres
rurales, c’est un modèle de copropriété coutumière qui a été retenu afin de concilier les
exigences communes avec la propriété individuelle, chère aux paysans.

Les fermes pilotes produisent dans leur propre pépinière les arbres et arbustes nécessaires au
bocage. Elles participent aussi à la structuration des chemins ruraux en les bordant d’arbres,
ainsi qu'à la création de jardins pluviaux et de bullis (mares) là où on ne maîtrise plus le
ruissellement. L’objectif est toujours le même :  garder l’eau de pluie dans les terroirs pour
donner de l'avenir aux paysages ruraux du Sahel et aux populations qui y vivent.

Dans ce contexte, Paysans solidaires soutient la ferme pilote de Barga et l'association Weofinti
composée de 13 villages de la région de Barga, au nord du Burkina Faso.

P r é p a r a t i o n  d u  z a ï C r e u s a g e  d ’ u n e  m a r e  e t  p l a n t a t i o n  d ’ a r b r e s



PARTENAIRES

Pour vos cadeaux de Noël

Huile de noix PSM : 5 dl, 35.-

Contact: Martine Meldem

Episode 1

L'idée de Paysans Solidaires a été évoquée pour la première fois lors d'une Assemblée réunissant
une soixantaine d'agriculteurs de Suisse romande, le 29 novembre 1985 à Lausanne.

Lors de cette Assemblée, quatre agriculteurs français, rencontrés à Caux lors d'une session d'été
d'Initiative et Changement, ont eu l'occasion d'expliquer leur engagement avec des groupes
d'agriculteurs africains dans le cadre de l'AFDI (Agriculteurs Français et Développement
International). Ils nous ont démontré la richesse des échanges entre paysans d'ici et de là-bas.

C'est à partir de 1987 que se sont constitués plusieurs groupements régionaux de Paysans
Solidaires : Pied du Jura, Venoge-Jorat, la Broye et Région morgienne.

HISTORIQUE
DANS CETTE RUBRIQUE, NOUS ALLONS RETRACER
LE PARCOURS DE PAYSANS SOLIDAIRES

Ou scannez avec votre
application bancaire :

Aidez-nous à répondre à la
désertification du Sahel !

Votre don permet de financer des
formations et du matériel pour les cultures

et les plantations. Il permet aussi de soutenir
nos différentes actions en faveur des

communautés paysannes.

IBAN CH65 8080 8006 3818 1604 7

Paysans Solidaires Région morgienne
1143 Apples

Raiffeisen Morges-Venoge / CCP 10-1933-9

NOUS SOUTENIR

NOUS CONTACTER

AGENDA
1er mars 2025 
La cassée de noix

3 mai 2025 
L’assemblée générale 

Martine Meldem +41 79 341 15 69
info@paysans-solidaires.ch
 www.paysans-solidaires.ch

COMITE
Martine Meldem, présidente
Jean-Paul Delapierre, trésorier
Marie-Claire Gebhard
Olivier Martin
Katia Deschwanden
Philippe Hartmann

Thibaud Rossel, conseiller

MERCI
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